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le salon national des

avec le soutien financier de partenairesMINISTÈRE 
DE L’AGRICULTURE  

DE L’AGROALIMENTAIRE
ET DE LA FORÊT

Avec la contribution financière
du compte d’affectation spéciale

«développement agricole et rural»

objectif 32 - 35 % MS

Le choix du stade 32 - 35 % de teneur en MS est donc un 
compromis entre le rendement, la composition de la plante, 

la qualité du chantier, la conservation de l’ensilage 
et le niveau d’ingestion.

Possible mais 
risques importants Favorable Très 

Favorable 
Possible 

avec 
précautions 

Possible mais 
riques importants 

25 28 32 35 37 40 % MS 

Bilan général 

Récolte, silo   Risque de mauvaise conservation 
  Perte par les jus Favorable 

  Dificultés de hachage 
  Problème attaque grains à l'ensileuse 
  Problème de tassement (moisissures, risque de 
reprise de fermentation à l'ouverture) 

Composition 
Fourrage (% MS) 

  Tiges + feuilles  20-22 
  Épis complets  30-35 
  Grains  40-45 

22-25 
40-45 
50-55 

25-27 
46-50 
60-65 

Précautions 
Pour la ration 

 Complémentation pour 
assurer la production Ration de base équilibrée 

Complémentation par des aliments 
pauvres en sucre pour ne pas enrichir en 
amidon 

Climat défavorable 

% MS 25 28 32 35 37 40 

Valeur UFL (selon conditions de végétation) 

Quantité ingérée 

Rendement (t MS/ha) 

Qualité conservation 
Climat défavorable 

Ú 
Évolution des principaux 

paramètres du maïs fourrage avec 
le taux de matière sèche 

7



Début de l'observation Stades repères Périodes de récolte

20 % MS 38 % MS35 % MS32-33 % MS29 % MS26-27 % MS25-26 % MS

< 23 % MS > 39 % MS36-37 % MS33-34 % MS31-32 % MS28-29 % MS26-27 % MS

< 22 % MS 35-37 % MS33-34 % MS31-32 % MS27-29 % MS25-26 % MS23-24 % MS

Début 
remplissage
floraison + 250 
à 300 dj

1ères lentilles 
vitreuses
au sommet
des grains
des couronnes
centrales

Lentille vitreuse 
visible au
sommet de
la majorité
des grains

Amidon vitreux 
à l’extrémité de 
tous les grains, 
l’amidon vitreux 
représente 15 % 
du volume
du grain. 

Floraison
+ 600 à 650 dj, 
les 3 amidons 
sont répartis
en trois tiers 
dans le grain

Grain 50 % 
vitreux, laiteux
à la pointe

Grain au 2/3 
vitreux, absence 
d’amidon laiteux 
à la pointe du 
grain

  

Prévision
possible de la 
date de récolte, 

Prévision possible 
de la date de 
récolte, 

Si nécessaire, 
début de récolte 
possible
à 29% MS
(non recommandé)

Début
de la période 
optimale
de récolte

Période optimale 
de récolte

Au delà
de la période 
optimale
de récolte, 
grains à éclater

Prévision
possible de
la date de 
récolte, 

Début de récolte 
possible
à 29 % MS,
si nécessaire

Début de la 
période optimale 
de récolte

Période optimale 
de récolte

Au-delà de la 
période optimale 
de récolte,
attention au
désséchement 
des tiges et 
feuilles

Récolte
trop tardive

Grain bombé Début de la 
dépression au 
sommet du grain

. Anneau vitreux

. Grain creusé
Sommet vitreux Les 3 amidons 

répartis
en 3 tiers

Grain
50 % vitreux

Grain
2/3 vitreux

Source : ARVALIS - Institut du végétal ( juillet 2011)

MaïS fourrage
aPPréciation Du taux De Matière Sèche Plante entière Par l’obServation DeS grainS

grainS DentéS

alimentation hydrique régulière,
grand gabarit, feuilles vertes

alimentation hydrique limitée,
gabarit moyen, feuilles +/- sèches

grainS cornéS DentéS

ADVINFR’
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GRAIN

500 à 1500 gr/m² Plus de 1500 gr/m²
APPAREIL VÉGÉTATIF

Sec
Rien à gagner

A distribuer en l’état
Ensilage possible (1) immédiat

Ensilage immédiat (2)

1 à 3 feuilles vertes
Rien à gagner

A distribuer en l’état
Ensilage possible (1) immédiat

Ensilage immédiat (2)

4-5 feuilles vertes au dessus 
et au niveau de l’épi

Ensilage possible (1) 
dans les 4 jours

Un retour de pluie sera bénéfique

Attendre pour ensilage
Privilégier la maturité du grain

Un retour de pluie sera bénéfique

Feuilles vertes au-dessus, 
au niveau et au-dessous 

de l’épi

Attendre
Favoriser la maturité du grain
Prévoir ensilage sous 8 jours

Un retour de pluie sera bénéfique

Attendre
A raisonner comme 
un ensilage normal

Privilégier la maturité du grain
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Stade de végétation Floraison 25% M.S. 30% M.S. 32% M.S. 35% M.S.
Date approximative 1er août 10 sept. 25 sept. 1er oct. 10 oct.
Rendement (tMS/ha)
Plante entière 7,0 11,5 14 15 15
Tige + Feuilles 6,5 7,0 7,0 7,0 6,7
Epi complet 0,5 4,5 7,0 8,0 8,3
% M.S.
% M.S. plante entière 16-18 25 30 32 35
Composition chimique
(en % de la M.S.)
Amidon 20 30 32 34
Matières azotées 8,5 7,5 7 7
Valeur énergétique

UFL (/kgMS)
< 0,90      -            0,92 0,92 0,92
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Fractions % en poids
Gros morceaux (> 20 mm) < 1 % En excès -> pénalisent le tassement et l’ingestion

Particules moyennes (10 à 20 mm) 10 % Au-delà, pénalisent le tassement du silo. Dans le cas de maïs 
à faible taux de M.S. -> viser 15 %

Particules très fines (< 6 mm) Moins de 50 % Trop de particules très fines pénalisent la rumination.
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% de M.S. Matériel et ration
Si M.S. < 28%                        + 3 à 4 mm Fraise de reprise                              + 2 mm
Si M.S. > 28% et < 32%          + 1 mm Mélangeuse                                     + 1 à 3 mm (vis)
Si M.S. > 38%                        < 10 mm Quantité élevée de concentrés           + 2 à + 4 mm

Absence de fibres longues autres       + 2 mm
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Eclatement normal Eclatement insuffisant
M.S. 33 % 33 %
UFL 0.93 0.93
amidon 29 % 29 %
amidon rapide 70 % 55 %
amidon «by pass» ou intestinal 30 % 45 %
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Débit du chantier
Rendement 2 ha/heure 3 ha/heure

13 tMS/ha Engins de tassage 2 x (100-120 cv) ou un 200 cv 140 cv + 180 cv ou 120 cv + 200 cv

18 tMS/ha Engins de tassage 2 x (140-160 cv) ou 120+200 cv 3 x (140-160 cv) ou 200 cv + 240 cv

Silo 1 Silo 2 Silo 3 Silo 4 Silo 5
Durée utilisation j 100 j 41 j 120 j 39 j 148 j
Taux de perte 5 % 7 % 15 % 13 % 16 %
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LES BUTYRIQUES, QU’EST-CE QUE C’EST ?
Les butyriques sont des bactéries (de type Clostridium) présentes 
naturellement dans le sol. Lorsque les conditions leur sont défavorables, 
elles sont sous forme de spores et peuvent survivre plusieurs années et 
résister aux traitements thermiques des laits !

Dès que les conditions du milieu redeviennent favorables (absence d’oxygène, 
chaleur, pH > 4.5), les butyriques redeviennent actifs et se multiplient. Par 
exemple, un ensilage non stabilisé (pH  supérieur à 4.4, teneur en matière 
sèche inférieure à 30%) va favoriser le développement des butyriques. 

Fromage à pâte pressée non cuite avec défaut 
de fermentation butyrique (source: ITFF, 2005)

*  Lors de l’affi nage des fromages, les butyriques produisent des gaz qui font gonfl er et parfois éclater les fromages ! Ils 
libèrent également de l’acide butyrique, responsable de mauvais goûts et d’odeurs désagréables (acidité, piquant,...).

Moins de pénalités 
pour le paiement 
du lait à la qualité

AMÉLIORER LA QUALITÉ 
DE SON LAIT

EVITER LA DESTRUCTION
DES PRODUITS LAITIERS

Eviter le gonfl ement 
des fromages* et 

les mauvais goûts !

MIEUX VALORISER 
SON FOURRAGE

Une meilleure valeur nutritive  
du fourrage pour de meilleures 

performances des 
vaches laitières

MAÎTRISER LES BUTYRIQUES,
POUR MOINS DE GASPILLAGE ET PLUS DE BONUS !

IL FAUT 
ROMPRE

LE CYCLE !1

3

4

5

2
1’

COMMENT LES BUTYRIQUES PASSENT DANS LE LAIT ?

 Le plus souvent*, la contamination 
des bouses est liée à une mauvaise 
confection et/ou conservation de l’ensilage 
(ou de l’enrubannage) 1  1’ . 
Les vaches ingèrent les spores butyriques 
contenues dans les fourrages humides, 
contaminés par la terre 2 . 
La digestion ne détruit pas les butyriques 
mais les concentre dans les bouses 5 . 
Si l’hygiène du logement des vaches 
laitières 3  (propreté des animaux) 
et l’hygiène de traite 4  ne sont pas 
suffi santes (trayons souillés, bouses sur 
les manchons), les spores butyriques 
passent dans le lait.

*  La contamination des vaches laitières peut également 
avoir lieu au pâturage (par temps de pluie notamment) 
ou via l’eau d’abreuvement.

attention

Les butyriques ne naissent pas dans le lait, 
elles viennent d’une alimentation infestée ou 
des abords !
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Type d’additif 
d’ensilage

Principales souches ou 
molécules Principaux mécanismes Objectif recherché

Biologique

Bactéries lactiques 
homofermentaires

Lactobacillus plantarum, 
L. lactis, 

Pediococcus acidilactici, 
P. pentosaceus

sucres simples -> acides lactiques Baisse du pH

Bactéries lactiques 
hétérofermentaires

Lactobacillus buchneri, 
L. brevis

sucres simples -> acides lactique, 
acétique, alcools, CO2, 1,2-propane-

diol

Stabilité aérobie
Baisse du pH

Enzymes Cellulase, hémicellulase, 
amylase sucres complexes -> sucres simples Mise à disposition de sucres aux 

bactéries lactiques

Chimique

Acides organiques Acide formique 2 x (140-160 cv) ou 120+200 cv Baisse du pH

Acides organiques Acide propionique Stabilité aérobie, Baisse du pH
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Faites équipe avec Advanta et profitez des supers pouvoirs de nos produits ! 
Rapidité, force et toujours à votre écoute, entrez dans l’univers Advanta et deve-
nez un expert des cultures maïs

@advantaFRwww.advantaseeds.fr
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